L’A V È N E M E N T

D U   R O Y A U M E   D E   D I E U
Ap 11,1-19

        1    Moi, Jean, j’ai reçu cette parole dans ma vision : « Lève-toi et mesure les plans de l’Église sur la terre *. Elle sera toujours en travaux, à bâtir ou à rebâtir. La clé de sa porte est celle de la Croix et de la Résurrection du Seigneur, le Mystère de la foi. 

Avec compassion et sollicitude, Dieu veille sur elle. Attaquée et menacée, Il la défend. Détruite, Il la rebâtit pour qu’elle reste au milieu de la cité des hommes un espace sacré et ouvert. Il continuera de la protéger jusqu’au Jour ultime.
Par leur témoignage, les disciples manifestent le plan du Salut (Jn 4,23). Ils annoncent la Jérusalem céleste, la Cité des Cieux de la fin des temps qui n’aura pas besoin de murailles pour être protégée (3,12).
Comme pierres vivantes, choisies devant Dieu, ils entrent dans la construction de la demeure spirituelle, pour devenir le sacerdoce saint et présenter des sacrifices spirituels, agréables à Dieu, par Jésus Christ. (1 P 2,4-10).
                     * (Temple de la Nouvelle Alliance en Christ - Ep 2,20-22 ; 1 Co 3,16-17 ; 1 P 2,4-11)
2 Le temps de la Jérusalem céleste, la Cité des réalités à venir, n’est pas encore venu (He 11,10). À son retour, au dernier Jour, le Christ descendra du Ciel sur la terre et fera toutes choses nouvelles.
Pour le moment, vous devez vivre dans le présent des épreuves et des intolérances, dans un monde fortement hostile à Dieu et à son Peuple. Votre adversaire rôde tout autour de vous, profondément enraciné dans une incroyance conquérante *.
Vous traverserez un temps où les Saints seront livrés aux païens **. La persécution se déchaînera, mais vous resterez dans la main de Dieu. Certains de votre pleine liberté, vous continuerez à voir, avec les yeux du cœur, le sublime des secrets divins.
Le Seigneur, le Christ, ne vous oublie pas. Au sein d’un monde hostile à votre foi, Il se tient au milieu des siens, réduits à un petit nombre mais bien vivants. Viendra la fin du règne de vos oppresseurs. Vous êtes appelés à la plénitude (Lc 21,27).
                                                                                     * (Dn 7,25 ; 12,7 ; 1 P 5,8)  ** (Lc 21,12)
          3   Je donnerai à mes témoins, comme en leur temps à Moïse et Élie, à Pierre et Paul (Mt 17,3 ; Ac 15,7.41), la tâche de prophétiser pour les gens de leur époque, selon la voix tracée par l’Esprit durant les trois ans du ministère de Jésus (2 Co 4,7).  
Dévoués au service de leur mission, avec patience et persévérance dans les épreuves, ils ne cesseront pas d’annoncer aux nations l’insondable richesse du Christ, ni de chanter et raconter les merveilles de l’Évangile.
En signe d’humiliation et de douleur comme Jean-Baptiste, et dans la mémoire vive de la Croix, ils porteront des vêtements de deuil pour appeler au repentir *. Mais leur parole sera rejetée par le plus grand nombre et suscitera mépris et haine (11,10).
Vous qui, à leur suite, répondez à l’appel d’en-Haut, suivez la voie des Justes. Disciples du Bon Pasteur, témoignez avec douceur de votre foi dans un monde qui vous marginalise et vous rejette. Soyez les signes vivants de la sainteté de Dieu. »                                
                                                                              * (Is 40,3 ; Jr 6,26 ; Ps 69,11-13 ; Mt 3,4 ; 17,10-13).  
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         4   Serviteurs fidèles et véritables, ils sont de vrais disciples du Christ et des frères de cœur. Dans leur mission de prêtre et de roi, ils se tiennent débout devant Lui, comme des vivants et des ressuscités.
Par leur témoignage inspiré par l’Esprit, ils font briller la gloire divine aux yeux du monde. Prophètes, ils annoncent la Bonne Nouvelle de Jésus Christ, le Seigneur de la terre (Mt 28,19-20). Sur son Nom, ils bâtissent pour l’avenir.
La Lumière, donnée de façon unique, brille comme la Lumière éternelle aux yeux des hommes, jusqu’aux extrémités de la terre.
Vivant dans un monde hostile et en proie à ses désordres, les joyeux de l’espérance sont appelés, dans l’Amour et la Vérité, à être les témoins d’un grand Mystère. Ils  vivent dans un état réel d’amitié et de sainteté avec Dieu. 
       5-6  Bienheureux ceux qui ouvrent, au Nom du Seigneur, un chemin de libération et mènent le bon combat de la foi. Fidèles à tenir dans la violence et la méchanceté, ils entrent dans la lignée des prophètes pour annoncer le message du Salut.
Ils se lèvent avec ardeur. De leur bouche jaillit un enseignement de feu. Il brûle comme une torche et consume les forces du mal qui veulent interrompre et briser l’œuvre de Dieu (Jr 5,14 ; Si 48,1 ; 2 R 1,10-12 ; Lc 12,49).
Comme Élie, ils ont le pouvoir de fermer le ciel pour qu’il ne pleuve pas durant le temps du refus (1 R 17,1). Comme Moïse, ils peuvent faire que les eaux des puits soient du sang (Ex 7,17). Les cœurs de pierre changeront-ils pour croire * ? 
L’Évangile mène à la vie ceux qui le reçoivent avec foi. Au contraire, il est odeur de mort pour ceux qui s’en détournent et le refusent. Ils s’attirent les foudres d’un jugement contre eux-mêmes (Jn 3,18-19 ; 12,48 ; 15,22 ; 2 Co 2,15-16).
                                                                                                                                                                    * Ez 36,26
          7  Quand les témoins, serviteurs de la Parole d’Évangile, auront fini de donner leur témoignage à la face du monde, en vérité et au nom de Jésus, le mystère de Dieu sera accompli (10,7 ; Jn 19,28-29). 
Dans la lignée des grands prophètes de l’Histoire du Salut, ils entreront dans le temps des persécutions et des martyrs. À la suite du Christ, dont la Passion se poursuit avec eux, les saints seront mis en procès jusqu’à mourir pour la foi.
La Bête, empire du monde, vainqueur aux yeux des hommes, (13), l’ennemi ultime qui se veut le maître de l’histoire *, engagera contre eux une guerre sans trêve pour les empêcher de témoigner. Elle les fera périr. 
Il ne subsistera plus grand chose de l’Église (Lc 18,8). Crucifiée comme le Christ, elle n’aura pas convaincu les hommes de se détourner des valeurs des Ténèbres et de l’Abîme qui promettent un grand destin à ceux qui dénient le Jugement divin.  
                                                                                                                                             * (Dn 7,3-29)
          8  En ce temps-là, ils endureront une persécution qui dépassera toutes celles de l’histoire passée. Ce sera un témoignage pour les nations. Par mépris, leurs corps suppliciés sont jetés en pâture aux vautours de la nouvelle Babylone : Rome.  
Capitale impériale, elle portera le visage de Sodome (Is 1,10 ; 3,9 ; Ez 16,48-50), ville de débauche et corrompue au plus haut degré. Elle tombera en ruine pour avoir repoussé les appels divins à changer de vie  (Gn 18-20 ; 2 P 2,6-8).  
Se réveillera le temps des dix plaies d’Égypte, pays de l’idolâtrie et de la servitude, lorsque Pharaon avait refusé toute liberté religieuse aux Élus, jusqu’à les empêcher d’aller au désert, vierge des valeurs païennes, pour prier à l’écart *. 
On se lamentera sur Jérusalem, aux guides aveugles (Jr 23,14), la ville où le Seigneur a été crucifié, persécuté et mis à mort, comme de nombreux disciples à sa suite **. 
                                                *(Ex 2,23 ; 5,1) ** (Mt 23,37 ; Lc 19,41-44 ; 21,20-24 ; Ac 4,27).
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9-10 Durant toute l’histoire, les témoins-prophètes sont mis en procès pour leur foi au Christ. Leur témoignage intrigue et tourmente les gens du monde. Leur mission les confronte à de grands dangers et leur fait courir des risques considérables.
Ils parlent et chantent l’Évangile ouvertement, jusque dans la mort. Perçus comme des agitateurs, on les fait taire. Condamnés, leurs corps sont livrés au regard hautain de gens de toutes langues, de peuples divers et de nations du monde.

          Croyant en leur victoire, les habitants de la terre explosent de joie (Jn 16,20). Ils font la fête pour avoir été débarrassés de ces “ porte-malheur ” qui leur causent bien des tourments en raison de la radicalité de leur enseignement. 
Mais court sera leur soulagement et limité le temps de leur allégresse (Mt 27,62-64). La Parole de Dieu est si forte ! Elle domine le Mal et annonce déjà l’heure d’un Jugement vrai et juste.
   11-12  Le triomphe du monde et des persécuteurs, placé sous la bannière rouge-feu du Dragon, a une durée limitée. Leurs célébrations tournent en rituels macabres. L’effroi et la terreur viennent s’emparer d’eux. 
               Ils sont dépossédés de la terre qu’ils avaient dominée et soumise à leur bon vouloir. Ils voient les vivants et les vainqueurs monter au Ciel, appelés à participer au destin de Jésus (2 R 2,9-12 ; Lc 24,50-51 ; Jn 20,17 ; Ac 1,9-11).
Les témoins de l’Évangile, que l’hostilité du monde a voulu éliminer par la force, fortifiés par le souffle de l’Esprit, continuent de proclamer le nom du Christ dans la fidélité et la joie (Jn 16,20-33). 

Après le temps des persécutions, ils se dressent sur leurs pieds comme des ressuscités (2 R 13,21 ; Ez 37,12). Ils entreront ensuite dans le Monde à venir, si éloigné d’une humanité perdue dans l’effroi de par sa volonté (Lc 16,24.31).
        13   À l’heure de l’ascension au Ciel des porteurs de la Révélation divine aux hommes, il y eut un violent tremblement de terre. Il annonçait, par un signe avant-coureur, le début du Jugement final (Mt 27,51-54 ; 28,2).
Pour cet évènement décisif, un dixième seulement de l’humanité fut touché *. Le plus grand nombre fut préservé de la catastrophe des derniers jours, afin de ne pas sombrer dans une incrédulité mortelle ni de donner du temps pour changer de cœur.
Le jugement de Salut les épargnera pour leur permettre de retrouver la route qui mène vers Dieu. Il annoncera la grâce qui fait vivre et revivre, pour une réelle conversion passée au creuset de la grande épreuve.
Les survivants, envahis par la crainte du vrai Dieu et un grand respect de ses justes jugements, auront à choisir la voie de la conversion et du renouvellement intérieur, jusqu’à reconnaître le Seigneur des Seigneurs dans le Christ (17,14 ; Ph 2,10-11).
                                                                                                                          * (Is 6,13)
          14  L’annonce universelle de l’Évangile a retenti. Sera-t-il entendu et accueilli ? Le deuxième malheur annoncé par la sonnerie de la trompette du sixième Ange vient d’avoir lieu (9,12-13).
Le septième coup de trompette annoncera pour bientôt le troisième et dernier malheur, le plus terrible. En réalité, avant son retour final, le Christ demeure le Seigneur de l’histoire du monde et de l’Église jusqu’à la fin.
Cet appel annoncera l’accomplissement de la Promesse de l’éternité bienheureuse. Il invite à entamer un cantique d’action de grâce, alors que le temps du combat et des malheurs se poursuit.
Les hommes vont-ils franchir la grande épreuve dans la joie, et reconnaître Celui qui est venu les visiter et fonder leur espérance (1 P 1,21) ?     
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15 Le septième Ange sonna de la trompette pour annoncer la victoire. Moi, Jean, j’entendis des voix puissantes venant du Ciel proclamer l’accomplissement de l’heureux évènement.
                Les pouvoirs de la terre sont arrivés à leur phase finale. La Royauté est passée aux mains de notre Seigneur et de son Messie, le Témoin du Dieu vivant.
La création entière le proclame : C’est un Règne de justice et de paix pour les siècles des siècles (Dn 7,13-14 ; Ps 98,9 ; Za 14,9 ; Ac 2,36).
Pour un monde transfiguré et transformé, une Alliance éternelle s’établira entre Dieu et les hommes (Mt 6,9-10).
16-18  Les vingt-quatre Anciens, qui siègent sur leurs trônes en présence de Dieu, se jettent la face contre terre (4,4.10 ; 7,11). Ils se prosternent en signe de reconnaissance pour l’établissement du Royaume auquel l’humanité est appelée. Ils disent :
À toi, nous rendons grâce, Dieu le Père, souverain de l’univers, toi qui es, toi qui étais (1,8).
Tu as saisi dans ta main ta grande puissance et pris possession de ton règne en Christ vainqueur.
Tu rassembles ton Peuple en vue des derniers temps. Tu mets un terme à la persécution des croyants et exauces pleinement leur prière.
Les nations hostiles à ta Parole s’étaient mises en colère contre ton Peuple saint. En réponse, ta colère est venue.
C’est le temps du jugement pour les morts, le temps de récompenser tes serviteurs, les prophètes et les saints, ceux qui craignent ton nom, les petits et les grands. 

C’est aussi le temps de juger leurs persécuteurs et ceux qui détruisent la terre à la recherche de leur profit par tous les moyens.
Dans ton Ciel, ta volonté de Salut est pour tous les humains et appelle jusqu’au dernier moment ceux qui te combattent (Lc 23,34). 
19 Et le Dieu d’amour et de miséricorde manifesta sa présence dans le Ciel, le Temple céleste où il se tient en personne (21,22). Il manifesta son Jugement au milieu de signes de plus en plus rigoureux.
L’Arche de l’Alliance ancienne, cachée jusqu’alors par un voile céleste, apparut dans toute sa pureté (Jr 3,16) *. Elle s’ouvrit et offrit le signe de l’Alliance nouvelle et éternelle conclue dans le sang de l’Agneau (5,6).
Il y eut des éclairs et des voix de tonnerre comme au Sinaï, et aussi un tremblement de terre et une forte grêle comme au temps des rébellions (8,5-7 ; 11,13 ; 16,21 ; Ex 9,23 ; 19,18).
Un évènement décisif s’annonce de toutes parts. Il est grand le mystère de la foi !

* En 587, Jérusalem fut détruite au temps de la domination de Babylone (14,8). Son Temple fut incendié et l’Arche d’Alliance périt. Le Peuple crut que Dieu avait sauvé l’Arche et l’avait placée près de lui dans son Ciel. Un jour viendra où le ciel s’ouvrira. Le signe d’une Alliance plus belle et définitive se manifestera.
                                                                       Abbaye de Limon. Le 24 décembre 2022
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